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REVUE SYNDICALE SUISSE
ORGANE MENSUEL DE L'UNION SYNDICALE SUISSE

Supplément trimestriel : «TRAVAIL ET SÉCURITÉ SOCIALE»

50e année Octobre 1958 N° 10

La Commission syndicale suisse recommande le rejet de

l'initiative des indépendants

Samedi 20 septembre dernier, à la Maison du Peuple de Berne,
la Commission syndicale suisse, après un débat contradictoire marqué

du sceau de la courtoisie et du respect mutuel, a décidé, par
80 voix contre 35, de combattre l'initiative de l'Alliance des

indépendants pour la réduction à 44 heures par semaine de la durée
normale du travail dans les fabriques.

EUe décida également de lancer elle-même une initiative après
la votation fédérale du 26 octobre prochain, en faveur de la réduction

de la durée du travail, non seulement dans les fabriques, mais
aussi dans les secteurs plus preterites du commerce et de l'artisanat.
La formule syndicale de la réduction progressive de la durée du
travail permettra d'obvier aux lacunes graves de l'initiative des
indépendants par l'entremise de la convention collective de travail, qui
assure la pleine compensation du salaire aux travailleurs payés à

l'heure ou à la tâche dans l'industrie privée, par le moyen de la loi
dans le secteur public, où le problème de la compensation des salaires
se règle le plus souvent de façon automatique du fait de la rémunération

au mois.
Cette formule de la Commission syndicale, proclamée déjà en

mai 1955, a conduit à de substantielles réductions de la durée du
travail, au bénéfice de plus de 600 000 travailleurs de l'industrie,
de l'artisanat et du commerce. Elle permet d'éviter les répercussions

économiques fâcheuses qui pourraient résulter d'une réduction

des horaires de quatre heures par semaine en une seule fois
dans certains secteurs économiques éprouvés par la concurrence
étrangère. Mais elle assure surtout la compensation nécessaire des
salaires aux ouvriers payés à l'heure ou au rendement.

En avril dernier, la Revue syndicale suisse a publié un article
intitulé « Le problème de la réduction de la durée du travail ». En
conclusion, le rédacteur conseillait déjà catégoriquement d'« écarter
sans hésitation une initiative mal pensée, incomplète et erronée dans
le choix du moyen, pour aUer nous-mêmes de l'avant dans la con-

277


	...

